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chope et demanda où s * •frouvait le n* 
26 nie d e U rtsa^du- Pot d'Etain. 

» Là auss i , te futur ^ a u r t r i e r était 
très catine ; les habitués d e la maison 
remarquèrent même sa physionomie 
g r a v e , presque austère gU*n conclurent 
qu'ils étaient en pç isence d'un officier 
eai retrait*. **-

» Bn fwittawt le c'afé'Lectercq, Notelle 
•revint etaea M. Bovet «t y resta trois 
heures , buvaat et fumant. A deux heu
res précises , il s e levait, payant ce qu'il 
devait et sortait d e la maison plus cal
ma que jamai s . 

» Un détail à noter : Avant de quitter 
l'estaminet d e M Butei. il demanda 
1 heure du départ du Irain tour AL.be-
vil le. 

» Quelques minutes après il sonnait à 
la porte de son beau frère Jkaévifte. 

» On sait le reste. ^ ^ 
t » L'état d e M. Frévillo est , aujour

d'hui, rolativom—» oatisfaisant. 
• La bles&ureà la face est aajukjmpor-

aqfti. Jï e*rçuâ**«u»t,ùi esTToOn d'en 
'p*H coup de feu reçu, par 

çtfté j jaùcne . L a balle a 
lamé nt et sen estrac-
\&, L a s médecins se 

lrVfift!r*aTï erievei du ma-
d'u-blessé semble moins 

on ne peut, néanmoins 
encore sur l'issue de la 

cr i se . 
• Cependant nous*.n'a.voas»CMA àrha*i-

ger au cécit des. faits reproduits- i a a f 
notre maMére Sjtew. 

> Constatons toutefois le courage , on 
P«urraitmdjs |B^iretémérité , d'une per-
» m n s j ^ a i q | | a H u 4 | M * a Aug . Lefebvre-
ChutebeisHyuf s*e§t liêtfoétt s u r l 'assassin 
au /bornent où if essay^fl de s'enfuir 
U n e demofsefte demeurant dans une 
maison située en face do celle occupée 
par M. Ffévif ie , Mfle Marie Soudain , a 
ass i s té à la scène tou» ent i ère ; elle a 
vu Notelle faire feu sur sa femme et es t 
encore malade de l'effet produit éur elle 
par sa» tel spectacle . L e s peraonèies qui 
ont conduit l 'assassin au poste du bureau 

-contrai sont MM. t>. Lagache, négo 
ciant ; Graay, boucher;Archa tabaedtère, 
garçon de cive et p lus ieurs autres dont 
les noms o 'os t pas été aonuu*. 

^*«a •' • -,—» as» J •— 

;*tr 

compromise , 
se prommeer 

de -St-Cy*. U a été 
renseignement se 

peseostnel exetoal-

Faits Divers 
— Une réforme iotoottaetsae prépare à l'é-

«gle anfeiUajnilitaire de .St-Cj 
eHcidé*fjue dWénavtnrt renseignement serait 
donné aux élèves, 9J 
veinent militaire. 

— L'ex-lasserai rioe Eugénie «t son Ois 
q iritteroat Arenenberg dimanche prochain 
ponr retourner en Angleterre. 

— Un phénomène bien singulier, et qui 
vapp*>i]ft celui de la nru,ii/.h<» prussienne n*** 
lit invasion en France à la suite des armées 

vient de se produire à Vienne 

burnau-x de cette eaSRale nous an-
que ces joiars deniers les proene» 
, la Riugstraste — le quartier le 

\t de vienne et assez semblable à 
notre boulevard> des ItaHens —: se sentirent 
suliiteisant fâqués par I ftn innée te d'appa
rence jusqu'alors iitoucuft. 

Dans'ISs êà+titiê' de 1# B+ftàor, <*i 

fu r l a ! - % .S^/yW11 -l[M»**ia*> * t t distinguait 
es egSaims entiers de mouches bizarres. 
D'après l'opinion d'tttr Anglais qui a long

temps habité l'Orient» c«a inm>fn>a ne gé
raient autres que des mouches n&rsanes qui 
Seraient venues à l'état éTeeiSryone dans 
l'emballage des colis envoyés de Perse k 
l'Hxjparilfetiunitarsené àé Vwjnae, et gai , 
gaace a d a e température rrairrrem. tomde, 
seraient écloses dans ces damiers temps. La 

• aurrre de cas monches produit une déaaan-
Jaaisou très--forte. 

,.— On a dit ,ueu sans raison, que dans le 
vspage qu'il vient d'entreprendre, le shah 
s'était proposé d'étudier en Europe les pro
grès de la civilisation, de l'industrie et des 
sciences. Néanmoins, il ne faudrait pas croire 
que l'on soit en retard en Perse. Depuis 
plusieurs innées déjà, il existe dan» f e m -
niiv persan de nombreux réseaux télegra-
(...tques. 

C est vers 1860 que le premier appareil t é 
légraphique ût son apparition en Perse. En 
tfcOS, le shah, désireux de votr progresser 
rapidement la télégraphie- offrit de grands 
avantages* £ prusicurs employés* été 1 admi.-
ii§Ur»ta»n' Tiantfaise, qui aeceptèéeet et sa 
m ren t k 9oti s#rvtte. 

A Téhéran, le palais du shah est depuis 
loagtmiMs relié aux ministères par des tlls 
télégraphiques. De son harem. Sa Majesté 
persane envoie des ordres et reçoit toutes les 
nouvelles pouvant l'intéresser. Seulement, 
comme il est interdit à qui que ce soit de 
pénétrer dans le harem, c'est le shah qui fait 
fonctionner lui-même l'appareil pour envoyer 
et recevoir l-̂ s dépêches. 

Les employés du télégraphe ne se dou
taient pas de trouver un collègue dans fe 

Rien ne pest donner une idéede letir dé
gradation morale ; jamais, même chez les 
plue grands criminels, on n'a vu pareille 
audace, pareil cynisme, ni «me telle absence 
de sens moral. 

Les srènes qui se sont passées dans le 
cabinet du juge-instructeur dépassent tout 
ce qt») les ronmiciar» on* inventé, tout ce 
que l'imagination peut concevoir. 

Ni les supplications de la famille, ni les 
exhortations de l'aumônier de la prison n'ont 
pu amofHr ces âmes de* brwttze-, petsétrêmot 
avee «ne sorte d'orgaeil infernal et de jrfté 
farouche dans la voie de perditron f 

Attendons-nons done à des déoats émon-
vants, à des incidents dratnatirjries, * des pé
ripéties terribles, au cours de ce frétées 
dont l'attente semble surexciter tivenrtnt 
la curiosité pnmiqaé,- & Télrangef aussi biéfn 
qu'en Frai/ce, et qui est sans précédents dans 
les annales judiciaires. 

Nous reviendras snr ce sujet, et nous 
ferons connaître les noms des défeuteurs 
choisie par les acsusés 

— On annonce que la Léonie, capitaine 
Roux^ du port de Marseille, s'est perdue 
totalement a la côte d'Afrique. Une pa lie 
de l'équipage s'est noyée et l'autre ,a été 
prisonnière durant quatre mois dans une 
peuplade de Mozambique. 

— On écrit d'A.rkbaagel à la Voix sous 
la data du 10 juirfr<* 

On vient de recevoir ici nne nouvelle 
extrêmement fâcheuse. Un des deux vapeurs 
de la compagnie de la mer Blanche et de 
la cOte Mourmane et le meilleur des deux, 
le Grrnd-Duc Alexis, vient de faire naufrage 

I fïJM
lea Sfx**! M jdeWfc- da, Vnja» dyne je 

pëttr u m m e l des Sepf-Tles, uu èàuroît dés 
k plus f B n K r e u x . Le Gr*n4~-J)*c AUxU p* 

dixigéai«&r Arkhamgefet, ..ïTorde I laî h«rrï-
• leui -fv l'archipel" par des massés dé glaçons, 

i l éaheaa rué des reeners. Le bâtiment est 
à moitié rempli d'eau et l'on désespère de 
de péavait le. sfcfcver. L'équipage a pu ga
gner « Uraps la terre-(erthe. 

— On mande de New-York, 7jafflet * 
Le vapeur C4ty*f Washington, de la ligne 

d'Inman a fait naufrage à la fiarre de Onl-
breek à 70 miNaa ouest du phare de Sambro, 
dans un intense brouillard.pendant l'ap 6s-
mfdi du 5 juifiet. Le navire sera probable 
ment perdu. ' • 

L'équipage et tous les passagers bat étd 
sauvés. (Times.) 

— Nous lisons dans la Province dé Bor
deaux : 

j l l y a quelques jours, une jeune fille pres
que mère, jetait à la figure de SOU séduc
teur, <fei l'avait abandonnée, une bouteille 
de vitriol ; les brûlures furent graves et le 
sieur X . . . porta plainte. Le tribunal, apr^s 
avoir, dans des termes très énergiques, flétri 
la conduite du sieur X . . . , a acquitté et ordon 
n e la mise en liberté dadjelte jeune fille. 

née par les locataires da propriétaire voiai», 
doivent aire supporté» par es dernier, et 
n e » par le propriétaire MCPnrtrnetepr qui, 
en exeeniaat des travaux «ppi ont a 6 essai lé 
la démontât»* et la rrenostruciton du mur 
ssâtoyea, »'a fait enfuaar de mm omit de 
propriété et exercer la servirVade légale ré»jl-
tant des artàelca «ô» et aniveats du Gode 
civil. Les locataires atteints dan» leur fouîs-
sanee ne peuvent ifilsatsi qn'nwe dûwn u-
tion de t»yore preperueane a> la «ovation 
de jeuiaBnua» eV neO dés djasswagar mtérats. 

tre Ségur-Lameigaen. 

N o u s avons d'âne nuire édition 
de ce matin l e s dépeehes su ivantes : 

séance de faite sérirv, 

VILLE DE ROUBALX 

Orcle ses Carabiniers R«sbaisi«n8 

fiRÀADS C0\C0URS~I!VTSRlVAT10!v A i l 
d ' r * « r l m f 

Offerts par la société d'escrime du 
cercle des carabiniers roubaistens 
aux niaîtrti élîmmteurs français et 
étrangers .• 

f " ••-

Dimm^ke 27 j*ill$t 1873 
Coaceurs poui les maîtres et prévôts 
1er prix. Une médaille d'or. 
2» > Une médaille d'argent. 
3° » Une paire da fleurets. 

Dimanche 10 août 1873 
Concours- pour les amateurs 

1*,r prix. Une médaille oYe». 
2* • Une médaille d'argent. 
3* » Une paire de fleurets. 
1. — Toute adhésion au concours devra 

être adressée au moins huit jours auparavant 
à la commission des concours d'escrime du 
Cercle des Carabiniers Roubaisiene, rne du 
Luxembourg. Chaque tireur sera avisé par 
lettre de son inscription. 

2. — Lee concours à'amateurs étant 
spécialement offert aux jeunes gens, élèves 
dès cour» d'escrime et autres amateurs, 
aucun maître ou prévôt ne pourra être admis 
à concourir avec eux et réciproquement. 
Tout armateur ayant déjà remporté un prix 
dans un concours sera considéré comme 
maître et devra concourir avec 1er maîtres. 

3 — A trois heures de l'après-midi, tae 
tireurs se réuniront C la salle de café du 
Cercle; l'appel des tireurs inscrits y sera 
fait. A trois heures et demie précises, M. 
Rassemont, maître d'armes, professeur de 
la société, outviira le concours avec l'un des 
tireurs. 
. 4 . — Urrrèglement auquel tous les tireurs 

devront se èooforAer leitr sera communiqué 
et affiché. 

Les Commissaires : BARBEAUX, A S&BSRT, 
K. ViewxTTt. A. NovatLE, A. QUINT. 

Paris, 10 juillet. — On «ttrtloftee de 
source cerrarne que levaetrafton de 
Bar-fe-Irnc sera complète le ?S cdortrtrt. 

Lyon, 10 juihet. ~— La commiss ion 
départementale a de m a n i é c e matin la 
convocation du conseil général e s sea-
ftkrff extraordinaire, pour diseuler la 
question des cartes temporaires I 
sééS par le préfet aux éonserllijfé 
raux et municipaux. Cette convo< 
a été faite par te sécrétaire-générai ptttrr 
lundi prochain. 

Londres, 10 juillet.—Lddlred'Ediaa-
bourg^s'est embwrifaé Mer À Douvres 
pour la Russ ie . 

Les Etats-Unis deVorieeoela ont Oro-
posé aux gouvernements* étrangers la 
conversion de leur dette en litres de 
i r pv«ye,~ ^ • • T-—.flr- - .«ptxss» 

o n e circulaire dtr guuveuieuieul e- , l« 
natioti. Cette ehTdulaire dit q u e té p^éir 
pressé et fe plUé important e s t de termi
ner la gué frè c M l e qui dévaste la Cata-
logae , la Navarre et les protâpees bas -
qhfes. L e g é u r e n i e m e n t prépare un 
effort sftfJf'êThe et se dispose n appliquer 
les pOOvôirs extraordinaires qu i lui ont 
été conférés par les Cortèa» et , pour en 
faciliter la réussite, il l'ait appel à tous 

„ l es Es-pdËtoels pour conquérir la liberté. 
Le gouvernement déclare qu'il est résolu 
à exiger l' inexorable éxecution de la loi 
qui obl ige les soldats à" rester s o u s tes 
drapeaux jusqu'à la paciflcatk.Ti com
plète du territoire, et même à appeler Us1 

réserves si cela est nécessaire. Le gOn-
vernemenl demande l'appui de tous leâ 
volontaires actuellement organisés et il 
les engagie à «kéployer contre les parti-' 
sans d e l 'absoJutismereepru belliqueux 
dont i ls lonltaot de rAopffe^, « , 

La circulaire termine en> dfïsanl que 
la patrie e^ige le sacriâce d e tous s a s 
enfants et que celui <MkJ ne le fera pas 
dans la mesure de s e s farces ne sera 
ni hbérai méspagtroi;" " 

I<a colcnne de Vil lacamp a ' désartoé 
à .tmpostjr,dans la province de Valence, 
un bataiHon qui s'était mutin 

Hier , u n e kimjne coudëred^ 
entre MM. QuioWro et Cel 
la minorité i n t r a n s i g e a n t e , et MM 
Castelar et .Salmeron, représentants de 
la rriajwrîté 

Florence, 10 Juillet, -r- La 
dttbiMt a prête taajovrd'snii 
entre les mains du roi. 

Le cabinet m OeosWI 
en * rafpr#shienc*aVet; 
ffhaitceh^' ' 
gères ; m 
«**a»i. * la 
g u e r r e s - M . &•«»«•£&«, à *• «MDÎf»; 
M. Syavent» , e u s tranSum publiée j U. 
Swasoja* e tHtlslrutAiuii pvrWhroè; M . 
Pi«e»l & »1É*icù»ïérr%.' 

v&hst'ammàp%f&, w i tentée. **? t * 
rrôdVèîle ttônple ntir Je mttXVrtn fl* r e n -
v u d ' u u e Uotte turque a, Suuiàtra e s t 
dèmeulte . 

HaVW ,̂ 1 t }1sfUl*5l. 
{Pépêr** de M » , m u e - , 9^swimraM m 

r>, WprlientM ittit M.lMhmta^P»^ylÉtsiiJ»j 
Veutes ^00 * . MarvAé cafcn, paiite 

deoaan^daaftonth^iivratHe eaes ehan-
gemeat. 

Ltverpobl, 1 
(T>ep«éiie dé M » . K»bl 

C*. r*r>hSsént* pàf M. Btil 
Pleinement 10,000 uajl#s 

Sans changement . Receltesvlîv< 
. ( .. t»-. • û * 

AvSw dlîreme 

w de lames 
coloniales vient d'avofrlieto. "ûp y a offert 

UlC b. Sydney; 1419 b. P. Phflip 
M%*.'.V.mtam, 576 b. 1% Zélaj 
3Bi i , Adi*aï<lÉ^vec une hausse dé* f Y/\ 

^S»ur le^pavées, et t/2 d 
2553 b. cap de Bonee-Ee-

d. sur les lavées et 
d.S£ux les suints longs. — 

arrivages déclarés compren-

52,( 
53,5( 

7,435 b.- Van Diémen. 
9,5da.b. Adélaïde. 
3,207 b . S. River. 

61,#7t> b . N. Zélande. 
29,B§1 b . CapdeB-Esp. 

: • 

la -î-

é , .Total 
Xae: existences 

ftanoéi 
Réexp. environ 

218,38» h . des 
•7Tft!**T 

gea,08» balles 

Colonies 

z4«^«ér balles tie Mvé: 
cife-nomhraiiT. Parmi les 
Mçais sont eu grande 

— L'instruction laborieuse conaacrée à 
l'affaire dite des Casquettes noires est ter
minée depuis quelques temps déjà, et les 
individus faisant partie de cette autre inter
nationale comparaîtront prochainement, dit-
on, devant la cour d'assises de la Seine. 

Ce long procès', qui prendra rang parmi 
les causes célèbres et qui marquera dans 
les annales* da erhnc, ne peut raanquet d'ê
tre fécond eu incidents et on péripéties. 

Etant donné le caractère das deux prin
cipaux accusés, Gelmier et Renaud, on doit 
s'attendre à des scènes émouvantes, pas- j 
sionnées, lerrmleS ! 

Pendant tout le cours de l'instruction, ils j 
ne se sont pas départis un seul instant de 
leur manière d'être, et leur attitude a été 
parfois tefle dbe l'honerable magistrat char
gé de cette tâehe pénible s'est vu contraint, 
et cela à plusieurs reprîtes,' de suspendte 

-las iwirrrogateirus, Unit H était afleeté d« la i 
perverUtd ttivtM» par ces deeat miatraMee ! 

Tribunaux 
Le Moniteur nous apprend que fe rapport 

sur l'anaire Bazaine «et actuellement termi
né. Jamais un document de ce genre n'aura 
été aussi volumineux. U représente, en ma
nuscrit,- la valeur de trois volumes in-8°. La 
seule lecture du rapport exigera ah* moins 
trois audiences. L'anaire viendra devant le 
Conseil de guerre dans le courant cPoctobre. 

— 11 résulte d'un jugement rendu le mois 
dernier, par la deuxième Chambre de la 
Cour d'appel de Paris, que lorsque la re
construction d'un mur mitoyen est jugée 
nécessaire S raison de l'édification des cons
tructions nouvelles que l'un des co-proprié-
taires veut y appuyer, en remplacement des 
constructions anciennes qu'il » fait démonr, 
et sansou% cette reconstruction soit termi
née p d ^ B u n e nécessité actuelle commune 
aux da^srpropriélis, le co-propriétaire du 
mur mitoyen, qui n'a aucun intérêt immé
diat ou imminent à la reconstruction, ne 
doit supporter aucune part des dépensés de 
démolition et de reconstruction de ee mur. 
Il en est également pour les jambes «trières 
et boutisse. 

Lee frais accessoires à cette reconstruc
tion, tels que raccords et iadeniartes rtclft-

l 'our rentrer aux Gortè», tes in
transigeants demandent la -T*©-dificatron 
de la foi sur les pouvoirs extraordinaires 
et (a nomination dé M. Banda c o m m e 
go u ver ne «r de Madrid. 

On croit que ces exiger-cea seront re
poussées . La minorité intransigeante a 
refusé d'assister h la Séance. 

Le géflérM Nouvi l las a donné sa 
démission'. OtL pèûse qu'elle sera accep
tée. 

3000 ouvriers sd sont déclarés en 
grève à Ateoy. 

M. Ardanaz,ancîen ministre, est mort 
lundi,a Santander. 

Perpignan, 10 juillet. — On mande 
de Bai colorié : 

Les carl istes se sont emparés d e S a o -
guirae , point fortifié de là haute mon
tagne. 

Nouvelles du soir 

(Service particulier du Journal de 
Houbaix.) 

Bayonne, 10 juillet, soir. — On De-
sure que Sanla-Cru/. a fait sa soumis 
sion à Dorregaray; leurs bandes s e 
seraient réunies .—Le général Lagunero 
est malade à Vil laro. — D'après d'au
tres bruits , Santa-Cruz aérait prison-
nieffdes stea.» et gardé à vue . 

Strasbourg, 10 juillet.— Le mouve
ment d'évacuation des troupes altemao-
dee d'occupation commencera le 31 juil
let el durera jusqu'au 15 août. 

Les troupes rentrent e n Al lemagne 
par la voie de Kefal. 

Londres, 10 juillet, soir. — Le bilan 

Total da8teck 
" Z* oœecftira ! 
étrangère, ' lés 
mafOrîté. 

Lee mues à prix & tant, «ateè fisaneddp 
de deetsfen sur tous les genres et surtout 
sur les bonnes laines a. peigne. 
. Le choix porte sur tous les bons genres 

Courants des Coleuies. Sydney et Cap abon
dantes; Port-Philippe, xàxea. 

L'Bxpertation a ' rféjl enlevé plusieurs 
centaines de badle-s pour le peigne. L'Alle
magne achète un peu pour la carde. — On 
s'accorde en AttgFettire comme en France, 
à dire que les cours actuels des tissus, en 
général, ne justifient pas -du -tout la hausse 
sur la lain* brute. C'est l'alimentalioti des 
macnlnés qui force la main a 'certains éta-
blrssfnîènlâ passahrémén t dépourvus. 

PVtft Sfâples renseignements sens peu. 
ANVKBS, 1r ënsjjAjhrt Mirnhfî seutetm ; 

on a vendu auj^ard'hut t89 fiai. JÉune en 
suint de laPlata. 

CHEMINS DE FER 

OU CALVADOS 
Ue»B MHEHWW A LA SKR fBrrt») 

J.OJtOUBUR : 9 9 KILOMÈTRES 

ÉMISSION 
d e 1 1 , 0 0 0 Olili iruiieune. 

nOBDISlNT 1 6 FRANCS B'iRTÊIïT ASIUaL 
Payable* par semestre, les 1er janvier et 1er 

juillet Se chèque tmmte, remboursaMês à 
5W ff. pax voie de tirage au sort, à partir 
SeH-h. 

La ligne de Mezidon à Dives reliera la 
mer à la ligne du Mans et augmentera encore 
la prospérité déjà si- grande des établisse
ments de bains qui bordent la côte du Cal
vados. 

Eu quittant le littoral et en se dirigeant 
vers Mtzidon, la nouvelle vdfe de commu
nication traversa de riches contrées et, no
tamment, la vallée d'Auge dont les produits, 
si appréciés, fourniront uu important élé
ment de tralir. 

Le raccord par Mezidon fera, en outre, de 
ce chemin la tête de ligne du grand chemin 
de transit de Mezidon au Mans où abou
tissent cinq lignes de ehemins de fer. 

Le trafic de la li^ne de Mezidon à la mer 

G O N M i i f t S M LA 
Tadx d'Anission : 2 3 0 francs!?ayahles 

Èn*'seuseïl|rant, 
A la répartttidn.... 
Le iBaeat proahain. 
Le 11 octehre Solvant. 
Le 31 déeérrlbréfiTS.. 

Total 2 3 0 «r. 
Ces Obligations portent jouisîineé du t*-

juillet, présent mois. 
LA coacpn de f fr. &*) c , à échéance du 

1- j an v f l Me, viendra en dWaWhm 

I . M 9 H T anticipés luiroot d'ttOe 
bôrnfîeaUoù d'inUret cxScnléeà* 9J9 !*•». 

Peur le Conseil d°u»mini*ir4fitm : ' « ^ 
nés nsnairwATBUBs SPÉCIALEMENT naumoEs, 

,MkTUr»AL,^I^OUAfM> 

LA S0CSCRIPTÏ6WSIIRA 0UTERTI 
. « J u i l l e t ! 
SAtlWH ALE DE Cl 

lusses Û'Àntfd, t , Paris. 
9m JMSSR v c s a r i * , e i 

ieei HaietJi^sadl— 
qaae die P r e a r r , an «redit de 4a Buneme 
nationale de Créait. 1207 

Santé de 
SAîVmA TMJS 
lintewse TajUna de Sas* 
Londres, -dite : 

REVALESCIÈRE 
"tfîngj-^ix ans dlnvariablesucoès. 
Ëlleesnlbal avec succès les dyspepsies, 

mâuvàWe» digestions, gastrites, gastralgies, 
^tatres, vents, aigreurs, acidités, pituites, 

nausées, / renvois, vomissements, constipa
tion, diarrhée, dysaenterie, colique», pkthi-
feie, toux, asthme, étouflfements, étourdisse-
tseéts, oppressiDn, congestion, névrosB, lû -
aomnies, mélaèèstie, diabète, faiblesse, 
épuisement, anemS», chlorose, loua désordre» 
de la poitrine, goige, haleine, voix ; des 
bronches, vessie, foie, reins, intestins, mu
queuse, cerveau et sang. — 7SL.00D cures 
annuelles, y eompris csl lasdeS. S. le Pape, 
le duc de Pluskow, Madame la marquise 
de Bréhan, etc., etc. 

CuièJv», 69,924. 
M'"' la comtesse de ahaaelle de Gurguo 

rapporte la cure d'une femme de Gastralgie 
Ganser. l 

Cure N». 45.î7(i. 
PaTHisiE — M . Hoberts, d'afm coasomp-

tion pulmonaire avec ioux), vrjmtasemeats. 
constipatten et surdité de ta années. 

Cure N°. 68,415. 
M. Làean père, de 7 ans dé Pilial&m" 

des jambes, des bras et de là rangse. 
Pkts nourrissante que la Viande, ène.rJfcQ-

n omise encore 60 fols son prix en mêdedmlfe. 
En boites : t/4 ktl., 2 Tr. «S ; ifî Ml., * ff.; 
1 kil., 7 fr.; 12 ki l . , G0 fr. — Lê4 Htf-1 

cuit.' de Rtbalescière en boites, de 4, 7 B» 
60 francs. — La Jtovalescière chôctrlàtée, éh 
boites, de 2 fr M c ; de i>76 ieeseat « • fr. 
— Envoi oontre bon de poste : les boites de 

^-32 et 60 f>. franco. Dépôt chez MM. OniMe, 
pharmacien, et Morelle-Bourgeois, et obea 
lés autres pharmaciens et • épieiers. -*r Do 
BABRT e lC". , 26, Place Vendôme, à Paris. 

407,8 — D . 

DENTS fit 
| P E M P C 4 T I O « M s t s 

fàlicitant la pr^neoctatien et la musinistion 
ne nécessitantanoene extraction de racine 
et se posant sans aucune douleur. 

DENTS et OËltTÎÏRS^Sèieas»érkaHi. 
SANS RBfiSoaTS 

Spécialité pour k eonaervatieh des dents 
f»lades n a r > nuuisealkm. 

I I A L L Ë R - A D L E R 
66 , rue d,Aei^letetrei à LILLE 

BOURSE DE P A R I S 
DU J0 ÏUPLLfef 

hebdomadaire delà Banque d'Angleterre j (port de Dîves), indépendamment du mou 
donne les résultais suivants 

Augmentation : 
Gircolatioo <36. S05 lhr sterl. 

rd. 
id. 
id . 

S: 

Encaisse métallique 3 7 . 7 6 8 
Comptes particuliers 8 4 2 . 2 3 3 
Réserve d e s bil lets 9 115 

Diminution : 
Portefeuille 4 . 6 6 4 . 6 8 4 
Comptés du Trésor 5 . 7 3 6 . 0 1 

Madrid, 10 juillet, o fi. 3 5 . — Deux 
trains de marchandises se sont rencon
trés sur le chemin de Ter du midi ; deux 
personnes ont été tuées e t i l y a eu plu
s i eurs blessés ; que lques vanone ont 
été e iû lé* . 

On assure que le général Cordobo re
fuse fb r*mrntnndetnént d e l'armée d u 
îverd. 

vement des voyageurs, est donc appelé 
prendre dans Uf avenir rapproché, des pro
portions qui feront de cette entréprise 1 une 
des plus sûres et des pins fructueuses. 

Sans attendre les résultats d'importantes 
relations maritimes sur lesquelles on peut 
compter et dans l'état actuel des choses, les 
recettes de Meridon à Div<»8 atteindront un 

y* , 
«a«,ooo 

minimum annuel d e . . . . Fr. 
Eu défalquant ftO O/O de 

cette recette pour frais d'ex
ploitation, il restera .jgr 

Le service des intérêts et 
de l'amortissement de 11,0 Mi 
obligations émises coûtant.. 1 9 9 , ( K f O 

La Compagnie aura dès la 
première année d'exploitation,uu 
reliquat de . . . . . . r»* , ï»ÏO 

t distribuer a ses actionnaires, soil plus de 
• / • du capital engagé. 

v*ALEU£â 

A TERME 
l»4»/0 
Ê tf/0 1871 
soye 1872 
Foncier 
Mobiler 
Générale 
Est 
Lyon 
Midi 
Nord 
Orléans 
Ouest 
flan 
immobilière 
Suez 
Italien 
Espagnol 
Lombard 
Autriche 
B de France 
B. de Paris 
COMPTANT 

3 Q/0 
5 070 1871 
S /01872 
4 1/2 
Morgan 
t*0ïe > 1869 

* • 1871 
Est 
L^on 
Muii 
Orléans 
Orléans à Ch. 
* à Rouen N. 
. > Sud 
EN BANQUE 
Espagne Int. 
Esp. Ext. 1869 
Eap. Ext. 1871 
Turc ea-c. 
6 0/0 P.ea-e . 

Cittats {i Mtata, 

5 6 . W 58 59 
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